
Enterrement de Hellin de Wavrin Devillers au Tertre le 30/03/2016

Mesdames, Messieurs, chers amis,

Tout d’abord, je me permets de vos présenter les sincères condoléances de 
Natagora et plus particulièrement d’Aves, de Raînne, de l’IRScNB et des Amis 
du Parc de la Dyle.

Hellin était un des piliers de la section Aves-BXL-Brt voire d’Aves tout entier 
mais aussi des APD et de Raînne qui a démarré grâce à ses conseils judicieux et 
à ses connaissances.

Hellin était une encyclopédie vivante, un puits de sciences, toujours 
enthousiaste et qui avait soif de découvertes jamais avare d’une explication, 
d’un conseil judicieux même par mail, tout en restant modeste !

Je ne peux passer son humour très pince sans rire, sa voix, son accent, son rire 
reconnaissable de loin faisant de lui une personne qu’on avait envie de 
rencontrer.

N’oublions pas non plus sa collection de fossiles… Un journaliste du journal Le 
Soir comparaît sa maison au cabinet d’un naturaliste du début du siècle passé…
où le moindre recoin était envahi d’ossements jaunis ou de minéraux… Sa 
collection était digne d’un musée. Je n’oublierai jamais les yeux de notre petit 
neveu découvrant sa caverne d’Ali Baba… On repartait rarement de chez lui 
sans un trésor voire un poisson qu’il avait acheté aux pêcheurs zélandais entre 
deux dents de mammouth.

Mais pour beaucoup, ce fut un choc ! Il s’en est allé sur la pointe des pieds, un 
peu comme un chat ou un renard, deux animaux qu’il appréciait tout 
particulièrement. A propos d’animaux, il a encore encodé tout récemment 
toutes ses observations de mammifères depuis l’après guerre… 

Il sera donc encore la pierre à l’édifice de l’atlas des mammifères bruxellois… 
comme il le fut pour l’atlas des oiseaux de BXL, des amphibiens et j’en passe …

Il était en effet de tous les coups.

On le rencontrait un peu partout, vraiment au milieu de nulle part et, Nicole se 
souvient d’une rencontre à Riglos avec les Suzes dans sa R4 où il y dormait se 



nourrissant de choux rouges en bocaux, bocaux qu’il recyclait pour ramener 
quelques trésors…  On le rencontrait partout dans sa R4, avec son éternelle 
pipe, dont on se moquait, nous les gamins de l’époque, on le soupçonnait de 
fumer la bourre des fauteuils de sa fameuse Renault 4…

De tous les coups, oui ! Quand on avait besoin de lui, en cas de coup dur, il 
arrivait, répondait toujours présent, discrètement mais il était là…

De tous les coups toujours, on le retrouvait aux bourses aux minéraux ou lors 
de brocantes vendant ses fossiles.

De tous les coups encore, à l’époque, il fréquentait assidûment le « Stevin », on
le voyait quasi à chaque séance Aves où, cette année encore, il me demandait 
d’encourager l’encodage de toutes nos données d’observations…

De tous les coups enfin, on le retrouvait également à cocher une rareté, à la 
photographier ; quand ce n’était pas à baguer une chouette ou l’autre…

Il adorait encore les voyages et aujourd’hui, il devait partir en Gambie. Il aurait 
certainement ramené une multitude de photos magnifiques et nous aurions 
sûrement reçu une de ses sympathiques cartes postales !

C’était encore un fils aimant, très aimant… un ami, notre ami !

Tu nous manqueras, Hellin ! Tu nous manques déjà !  

 


